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EDITORIAL:
Development issues in Africa, south of the Sahara are multifaceted. Old issues are hardly old in the sense 
that they have been consigned to the “dust bin” of the past: they are recurring.  Evidence abounds: governance 
problems, social and political conflicts tottering towards war, low-intensity ethnic wars that stall development 
efforts, problems of nationhood or the nation-state, food security, migration, youth unemployment and many 
other critical issues of development. Surely, there are various sustainable means of development that are and 
have been available through such bodies as World Bank, IMF, UK DFID etc. that counties in Africa have 
accessed. What has developed from these development frameworks is arguably the continuous incorporation 
of these countries into the orbit of the West and of course, what many have shown as marginalization by the 
forces of Globalization. The Global value chain has proved to be opposite of a springboard to development. 
No industry, no fair beneficial trade, no physical capital for infrastructural development: roads are bad and 
there is energy deficit; old conventional and sustainable off-grid initiatives have been shown to be limited. It is 
within the above wider context that the responses from civil society organizations in Africa can be located. But 
these organisations, a significant number of which are heavily dependent on foreign funding, are confronted 
with allsorts of obstacles and are riddled with internal organisational problems.  The reviewers of the paper by 
Yntiso Gebre are all in agreement that his “reality checks” go beyond his focus on laws governing civic society 
organizations in Ethiopia; they are continent-wide.  His paper is based on three different studies, including 
fieldwork and literature reviews, of Civic Society Organisations that the he undertook in Ethiopia between 
2011 and 2014 to examine regulatory issues and the existing legal frameworks in Ethiopia. The paper, with 
the main point that Civil Society Organisations have made key contributions towards the achievement of the 
Millennium Development Goals, form part of a the continued engagement with issues of development in 
Africa south of the Sahara. 

Olajide Oloyede
Managing Editor

Les questions de développement en Afrique au sud du Sahara, sont multiples. Les vieux sont Problèmes 
they guère vieux dans le sens où ils ont été dans le consignés «Poubelle» du passé: ils sont récurrents. Les 
nombreuses preuves sont les Problèmes de gouvernance, les politiques et sociaux Conflits Menaces par la 
guerre, les Guerres de ethniques FAIBLE Intensite freinent qui les efforts de développement, les Problèmes 
de la nation ou de l’État-nation, la Sécurité Alimentaire, les migrations, le chômage des jeunes et de nombreux 
autres aspects cruciaux du développement. Certes, il existe divers moyens de développement durables qui sont 
disponibles et ont été grâce à des organismes tels que la Banque mondiale, le FMI, le DFID du Royaume-Uni, 
etc., que les Comtes d’Afrique ont eu accès. Ce qui s’est développé à partir de ces cadres de développement 
est sans doute l’incorporation continue de ces pays dans l’orbite de l’Occident et, bien sûr, ont beaucoup ce 
que comme une montre marginalization par les forces de la mondialisation. La chaîne de valeur mondiale 
s’est avérée être l’opposé tremplin d’un vers le développement. Pas d’industrie, pas de Commerce et juste 
bénéfique, pas de capital physique pour le développement infrastructurel: les routes sont mauvaises et le deficit 
énergétique; Les anciennes initiatives hors-réseau et durables conventionnelles it sont révélées limitées. C’est 
dans ce contexte que les Réponses des Organisations de la société civile en Afrique peuvent être localisées. 
Mais ces Organizations, dont un grand nombre Dependent fortement for Financing du étranger, confrontées 
sont à tous les chimney et sont aux prises avec des Problèmes d’internes organization. Les Réviseurs de l’article 
de Yntiso Gebre sont tous d’accord pour dire que ses «vérifications de la réalité» vont au-delà de l’accent mis 
sur les lois régissant les Organisations de la société en civique Ethiopië; Ils sont continentaux. Son article 
est basé sur trois différentes études, parmi lesquelles le travail sur le terrain et la revue de la litterature des 
Organisations de la Société Civique a qu’il en Entreprise Ethiopië entre 2011 et 2014 pour examiner les 
questions réglementaires et les cadres juridiques existants I Ethiopië. Le document, avec le point principal que 
les Organisations de la société civile ont des contributions of assets in kind clés à la réalisation des objectifs du 
Millénaire pour le développement, s’inscrit dans le cadre de la poursuite de l’engagement

Olajide Oloyede 
Rédacteur en chef


